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LES TROIS VIES DU CATÉ CHISME 
RÉPU BLI CAIN, PHI LO SOPHIQUE ET MORAL 
DE LA CHABEAUSSIÈRE
Jean- Charles BUTTIER
Un caté chisme poli tique est un ouvrage élé men taire résu mant une doc -
trine poli tique. Il est géné ra le ment rédigé sous la forme d’une suc ces -
sion de ques tions et de réponses. Sui vant cette déﬁ  ni tion, j’ai consti tué 
un cor pus de 815 caté chismes poli tiques fran çais (pour 391 titres) édi -
tés de 1789 à 1914. Pour étu dier ce genre de la lit té ra ture poli tique, 
je m’inté res se rai à un ouvrage en par ti cu lier, le Caté chisme répu bli -
cain, phi lo sophique et moral, par Auguste É tienne Xavier Pois son de 
La Chabeaussière qui a connu 82 réédi tions de l’an II à 1893. Outre 
le fait que ce soit le plus impor tant suc cès édi to rial de notre cor pus, 
cette étude de cas nous per met tra d’ana ly ser les rai sons du déve lop -
pe ment du caté chisme poli tique au xixe siècle. Aﬁ n de repla cer le Caté -
chisme répu bli cain, phi lo sophique et moral dans son contexte édi to rial, 
je me demande rai dans un pre mier temps comment le caté chisme est 
devenu poli tique, avant de m’inté res ser aux rai sons spé ci ﬁ ques du suc -
cès édi to rial de l’ouvrage de La Chabeaussière et conclure par l’ana -
lyse des dif fé rentes incar na tions du texte et des récep tions induites.
Mots- clés : Caté chisme poli tique, école, héri tage révo lu tion naire, lit -
té ra ture poli tique, livre.
La poli ti sation des lec tures popu laires pen dant la Révo lu tion fran -
çaise, tout comme la poli ti sation du peuple par ses lec tures, n’est pas 
un ter ri toire de recherches vierge. Les his to riens se sont ainsi inté res -
sés à l’étude de la lit té ra ture dite « de col por tage » dif fu sée pen dant la 
période révo lu tion naire. Un ouvrage col lec tif de 1989 paru sous la direc -
tion de Lise Andries1 ainsi qu’un article de Hans- Jürgen Lüsebrink et 
(1) Lise ANDRIES (dir.), Col por ter la Révo lu tion, Mon treuil, Ville de Mon treuil, biblio thèque 
Robert Desnos, 1989.
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Rolf Reichardt2 paru en 1996 posent la même ques tion dans leur titre : 
comment « col por ter la Révo lu tion » ? Les alma na chs révo lu tion naires 
forment le cœur de cette lit té ra ture popu laire consi dé rée comme un vec -
teur de poli ti sation de pre mier plan et à ce titre ont déjà été étu diés, que ce 
soit par Albert Soboul et Gundula Gobel3, Claire Gaspard4 ou bien Michel 
Biard5 dans le cas pré cis de l’Alma nach du Père Gérard. Tou te fois, un autre 
genre lit té raire, certes moins impor tant quan ti tati ve ment, n’a pas autant 
attiré l’atten tion et mérite pour tant que l’on s’y attarde : les caté chismes poli -
tiques. Hans- Jürgen Lüsebrink et Rolf Reichardt intègrent les caté chismes 
poli tiques dans leur article en insis tant sur leur parenté avec les alma na chs 
tout en fai sant une inté res sante dis tinction quant à la « pré sen ta tion beau -
coup plus sys té ma tique et didac tique de tout un credo socio- politique »6. 
Les auteurs consi dèrent l’alma nach de Col lot d’Herbois comme un caté -
chisme, ce qui pose d’ailleurs la ques tion de la défi  ni tion de cet objet his to -
rique. Il existe donc une spé ci fi cité des caté chismes poli tiques au sein de la 
lit té ra ture popu laire qui est maté ria li sée dans l’ouvrage col lec tif dirigé par 
Lise Andries par la pré sence d’un article de Jean Hébrard consa cré aux caté -
chismes poli tiques des pre mières années de la Révo lu tion7. Dans le cadre de 
la recherche de doc to rat que je mène sur les caté chismes poli tiques fran çais 
du long XIXe siècle, il m’a été pos sible de consti tuer un cor pus de 815 caté -
chismes poli tiques dont la publi ca tion s’étale prin ci pa le ment entre 1789 
et 1914. Sans être un phé no mène uni que ment révo lu tion naire, il est indé -
niable que le caté chisme poli tique prend son essor avec la Révo lu tion fran -
çaise puisque 43 % de la pro duc tion de tout ce long XIXe siècle se concentre 
sur cette décen nie. Un caté chisme poli tique est le résumé d’une doc trine 
poli tique, rédigé en géné ral sous la forme d’une suc ces sion de ques tions 
et de réponses. Mon cor pus est composé de textes pré sen tant cette forme 
caté chis tique, de textes compor tant le terme « caté chisme » dans leur titre 
ou bien de livres consi dé rés comme tels par leur auteur. Jusqu’à main te -
(2) Hans- Jürgen LÜSEBRINK, Rolf REICHARDT, « Col por ter la Révo lu tion : Médias et prises 
de parole popu laires », dans Roger CHARTIER, Hans- Jürgen LÜSEBRINK (dir.), Col por tage et lec ture 
popu laire. Impri més de large cir cu la tion en Europe XVIe-XIXe siècle, Paris, IMEC Éditions- Editions de 
la mai son des sciences de l’Homme, 1996, p. 77-107.
(3) Gundula GOBEL, Albert SOBOUL, « Audience et prag ma tisme du Rousseauisme : les 
Alma na chs de la Révo lu tion (1788-1795) », AHRF, 1978, no 1, p. 608-640.
(4) Claire GASPARD, « Les alma na chs de l’an II. Quoi de neuf en dehors du calen drier ? », 
AHRF, 1986, no 1, p. 141-159.
(5) Michel BIARD, « L’Alma nach du Père Gérard, un exemple de dif fu sion des idées jaco -
bines », AHRF, 1990, no 1, p. 19-29.
(6) Hans- Jürgen LÜSEBRINK, Rolf REICHARDT, art. cit., p. 77.
(7) Jean HÉBRARD, art. cit., p. 53-72.
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nant, seuls les caté chismes poli tiques de l’époque révo lu tion naire ont été 
étu diés en tant que tels, que ce soit par Emmet Kennedy8, Jean Hébrard9 ou 
encore Yveline Fumat10 qui s’est inté res sée en par ti cu lier à la trans mis sion 
de ce type de textes entre les trois répu bliques. Comme l’a mon tré Ronald 
Gosselin11 concer nant les alma na chs de 1848, il est par ti cu liè re ment fruc -
tueux de s’inté res ser à la fi lia tion thé ma tique entre la Pre mière et la Seconde 
Répu blique. Une telle étude est ren due pos sible par le jeu des réédi tions 
des caté chismes révo lu tion naires de la Pre mière à la Troi sième Répu blique 
qui se consti tuent pro gres si ve ment en « mémoire ». Non seule ment l’étude 
des caté chismes poli tiques per met d’affi  ner notre connais sance de la lit té -
ra ture poli tique révo lu tion naire et de ses héri tages tout au long du siècle, 
mais elle per met aussi de repla cer ces livres dans un genre qui dépasse les 
fron tières géo gra phiques et chro no lo giques de la Révo lu tion fran çaise. J’ai 
d’ailleurs eu l’occa sion d’orga ni ser avec Émilie Delivré une confé rence en 
2006 qui por tait sur les caté chismes poli tiques et dont les actes viennent 
d’être publiés12. La pre mière conclu sion de ce col loque13 a été un consen -
sus sur l’aspect for mel de cet objet his to rique, tel que je l’ai défi ni plus 
haut. Cette ren contre fut aussi l’occa sion de s’inter ro ger sur le rap port entre 
dis cours reli gieux laï cisé et parole poli tique sacra li sée, ce qui ren voie aux 
inter ro ga tions sur l’exis tence d’une reli gion révo lu tion naire14. Si l’on prend 
l’exemple fran çais, les caté chismes poli tiques servent de sup port de poli ti -
sation prin ci pa le ment dans un contexte sco laire à l’époque de la Révo lu -
tion fran çaise pour voir leur uti li sation s’élar gir ensuite dans le cou rant du 
(8) Emmet KENNEDY, « The French revolutionnary catechisms : rup tures and continuities 
with classical, Christian and Enlightenment moralities », Studies on Vol taire and the eighteenth 
century, no 199, The Vol taire foundation at the Taylor ins ti tution, Oxford, 1981, p. 353-362.
(9) Jean HÉBRARD, « La Révo lu tion expli quée aux enfants : les caté chismes de l’an II », 
dans Marie- Françoise LEVY (dir.), L’enfant, la famille et la Révo lu tion fran çaise, Paris, Oli vier Orban, 
1990, p. 171-193.
(10) Yveline FUMAT, « La For ma tion du jeune citoyen (les caté chismes répu bli cains 
1792-1848-1882) », dans Manuels sco laires et Révo lu tion fran çaise [7 juin 1989], Paris, Mes si dor, 
1989, p. 39-54. Voir aussi le récent ouvrage de Adrian VELICU, Civic Catechisms and Reason in the 
French Revolution, Farnham, Ashgate, 2010.
(11) Ronald GOSSELIN, Les alma na chs répu bli cains : tra di tions révo lu tion naires et cultures 
poli tiques des masses popu laires de Paris (1840-1851), Paris, L’Har mat tan, 1993.
(12) Les actes du col loque de Flo rence inti tulé Le caté chisme poli tique : un prêche sur 
l’autel de la moder nité ? orga nisé à l’Ins ti tut Uni ver si taire Euro péen de Flo rence les 27-28 octobre 
2006 sont en ligne dans le pre mier numéro de La Révo lu tion fran çaise, revue élec tro nique de l’Ins ti -
tut d’His toire de la Révo lu tion fran çaise. URL : http://lrf.revues.org/index.html.
(13) Jean- Charles BUTTIER, « Bilan et perspec tives du col loque », La Révo lu tion fran çaise 
[En ligne], Les caté chismes répu bli cains, mis en ligne le 13 novembre 2009, Consulté le 21 jan vier 
2010. URL : http://lrf.revues.org/index132.html.
(14) Claude LANGLOIS, « La reli gion révo lu tion naire », dans Bernard PLONGERON (dir.), Pra tiques 
reli gieuses dans l’Europe révo lu tion naire (1770-1820), Paris, Turnhout, Brepols, 1988, p. 367-432.
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XIXe siècle (manuels élec to raux, pam phlets, sup port de vul ga ri sa tion d’un 
corps de doc trine, etc.)
Au cours du dépouille ment de mon cor pus, j’ai décou vert qu’un 
caté chisme poli tique se dis tin guait clai re ment par le nombre de ses réédi -
tions (82 recen sées) ainsi que par sa lon gé vité édi to riale (de l’an II à 
1893) : le Caté chisme répu bli cain, phi lo sophique et moral, écrit en l’an II 
par Auguste É tienne Xavier Pois son de La Chabeaussière. Il a d’ailleurs 
fait l’objet d’un article du pro fes seur A. Ferreira Brito de l’Uni ver sité 
de Porto, paru en 199415, mais il s’agit plus pour l’auteur de pré sen ter 
ce qu’il consi dère comme « l’incar na tion par faite » de la reli gion révo -
lu tion naire, que d’une étude spé ci fi que de ce caté chisme. Sui vant Roger 
Chartier, il est pour tant réduc teur de dis joindre l’ana lyse du texte de sa 
maté ria lité : « L’his to ri cité pre mière d’un texte est celle qui lui vient des 
négo cia tions nouées entre l’ordre du dis cours qui gou verne son écri ture, 
son genre, son sta tut, et les condi tions maté rielles de sa publi ca tion »16. 
Ainsi, bien que ce texte soit rela ti ve ment connu, il nous paraît impor tant 
de reprendre le dos sier car il n’a pas été étu dié dans toute la variété de ses 
incar na tions. Les jeux de réédi tion du caté chisme de La Chabeaussière 
entre les périodes révo lu tion naires et répu bli caines montrent en par ti cu -
lier la forte mobi li sa tion mémo rielle de ce texte.
Une poli ti sation du caté chisme au XIXe siècle
La Révo lu tion fran çaise repré sente la prin ci pale période de 
pro duc tion de caté chismes poli tiques, puisque, entre 1788 et 1804, 
150 caté chismes dif fé rents sont compo sés repré sen tant un total de 
346 caté chismes poli tiques édi tés. Si l’on reprend la chro no lo gie révo lu -
tion naire, trois périodes dif fé rentes appa raissent : les années 1789-1791, 
l’an II qui est le pic incontes table de tout notre cor pus, et la période du 
Direc toire. Des caté chismes poli tiques sont publiés dès 1789 mais c’est 
sur tout l’année 1791 qui marque l’accé lé ra tion de la pro duc tion de ce 
type d’ouvrages. Avec 47 caté chismes poli tiques publiés au total cette 
année, c’est le troi sième pic de l’ensemble de notre cor pus après l’an II 
et 1848. On note alors le déve lop pe ment de la pro duc tion de caté chismes 
des ti nés à expli quer les textes fon da men taux nou veaux : Décla ra tion des 
droits de l’homme et du citoyen, Consti tution et Consti tution civile du 
(15) Antonio FERREIRA DE BRITO, « Un caté chisme fran çais au ser vice de la Révo lu tion. Un 
poème à la Rai son et à l’Être suprême », dans Intercambio, Revue de l’Ins ti tut fran çais de la Faculté 
de Lettres de l’Uni ver sité de Porto, no 5, 1994, p. 57-89.
(16) Roger CHARTIER, Ecouter les morts avec les yeux, Paris, Fayard, 2008, p. 51.
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clergé. Ce fut aussi l’occa sion de voir plu sieurs uti li sations de la forme 
caté chis tique s’entre croi ser : vul ga ri ser des textes de droit, d’une part, 
dif fu ser une cri tique pam phlé taire de ces mêmes textes, d’autre part. 
C’est tou te fois l’uti li sation sco laire du caté chisme qui devient ensuite 
pré do mi nante. Les pics de l’an II et de l’an VI s’expliquent en effet par 
le lan ce ment par la Conven tion natio nale en l’an II d’un concours pour 
la rédac tion de livres élé men taires des ti nés aux écoles qui a très for te -
ment sti mulé la pro duc tion de manuels sco laires révo lu tion naires. Les 
ouvrages pré sen tés pour la sec tion « élémens de morale répu bli caine » 
étaient prin ci pa le ment des caté chismes poli tiques. 94 ouvrages furent 
pro duits dans le contexte immé diat du concours qui n’est offi  ciel le ment 
clos que le 11 ger mi nal an IV après vingt- six mois. Entre l’an IV et 
l’an X, il n’y a que 13 titres nou veaux pour un total de 83 caté chismes 
sco laires. Ce dés équi libre très net entre les nou veau tés et les réédi tions 
s’explique par la large dif fu sion de manuels pri més dans les écoles de 
la Répu blique et des répu bliques sœurs (47 édi tions). Le poids de la 
Révo lu tion fran çaise dans le cor pus géné ral s’explique donc en par tie 
par l’impor tance de l’uti li sation de la forme caté chis tique pour rédi ger 
des manuels sco laires. Cette explo sion édi to riale se tarit rapi de ment 
et il faut attendre la Seconde Répu blique pour voir resur gir ce genre 
lit té raire.
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L’année 1848 repré sente le second pic édi to rial de l’ensemble 
de notre cor pus. La pro duc tion est quasi iden tique à celle de l’an II si 
l’on ne s’inté resse qu’aux titres nou veaux (res pec ti ve ment 44 et 36). 
Il y eut des réédi tions de textes révo lu tion naires dont l’ouvrage de 
La Chabeaussière ou de caté chismes poli tiques des années 1830 publiés 
sous l’égide de la Société des droits de l’homme. L’ins tau ra tion du suf -
frage uni ver sel a eu un effet sti mu la teur comme le prouve le déve lop pe -
ment des caté chismes élec to raux dans la seconde moi tié du XIXe siècle : 
130 caté chismes au total dont 66 répu bli cains. Cette fl o rai son des caté -
chismes de la Seconde Répu blique s’explique pour Maurice Agulhon 
par un « espace resté dis po nible » par le ter rain perdu par l’Église à 
condi tion que les idées nou velles « se coulent dans les modes anciens 
d’expres sion »17.
L’année 1872 est une autre étape impor tante. C’est le qua trième 
pic édi to rial après l’an II, 1848, et 1791. On constate alors l’impor tance 
des réédi tions suc ces sives d’un petit nombre de textes. On assiste à une 
forte dif fu sion d’ouvrages répu bli cains comme par exemple le Caté -
chisme du bon répu bli cain, écrit par Elphège Boursin en 1872 et qui 
(17) Maurice AGULHON, 1848 ou l’appren tis sage de la Répu blique (1848-1852), Paris, Le 
Seuil, 1992 [1973], p. 23.
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connut 27 édi tions en 1872-187318. Le caté chisme poli tique est mobi lisé 
pour défendre la Répu blique. La pro duc tion décroît rapi de ment après les 
années 1870. La pro gres sive sépa ra tion des sphères poli tique, reli gieuse 
et sco laire dans le contexte de la laï ci sa tion explique cet effa ce ment de 
la forme caté chis tique dans la lit té ra ture poli tique. Yves Déloye sou ligne 
le même phé no mène de confu sion des sphères poli tique et reli gieuse 
dans l’intro duc tion de son étude du clé ri ca lisme élec to ral :
« D’où un constant va- et-vient entre ces dif fé rentes sphères d’action, 
entre le sacré et le poli tique, dont il est dif fi  cile de pos tu ler le désencastrement. 
C’est donc à la prise en consi dé ra tion de la latence his to rique d’une cer -
taine confu sion entre le poli tique et le reli gieux que cette enquête nous 
convie »19.
Le suc cès du caté chisme poli tique jusqu’aux débuts de la Troi -
sième Répu blique peut être consi déré comme le refl et de cette « latence 
his to rique ».
Mais le caté chisme doit avant tout être consi déré comme une 
péda go gie qui fut lar ge ment répan due dans le contexte des Réformes 
reli gieuses. La large mobi li sa tion de la forme caté chis tique par les révo -
lu tion naires peut s’expli quer par le ral lie ment de bon nombre de clercs, 
en par ti cu lier chez les ensei gnants, aux idées de la Révo lu tion. L’abbé 
Gallet, sous- principal du col lège de Vienne, auteur en 1791 d’Élémens 
de la consti tution françoise20, nous éclaire dans sa pré face sur les moti -
vations de ces clercs à reprendre la forme du caté chisme :
« C’est pour en faci li ter la connoissance et rendre ces prin cipes fami -
liers au plus grand nombre des Citoyens, et sur tout à la Jeu nesse Françoise, 
que j’ai entre pris de les expli quer sous la forme la plus simple et la plus 
ins truc tive. Si le Chré tien a son Caté chisme, et si on l’ins truit, dans cette 
forme, de la Reli gion révé lée de nos Pères, pour quoi ne l’emploiroit- on 
pas pour ins truire le Citoyen de la Reli gion de la Nature ? »
(18) Elphège BOURSIN, La poli tique du père Gérard. Caté chisme du bon répu bli cain par 
E. Boursin rédac teur du Cour rier de Paris. Se trouve chez tous les libraires et dans toutes les gares 
de che mins de fer, Paris, Sagnier, 1872.
(19) Yves DÉLOYE, Les voix de Dieu. Pour une autre his toire du suf frage élec to ral : le clergé 
catho lique fran çais et le vote (XIXe-XXe siècle), Paris, Fayard, 2006, p. 13.
(20) GALLET, Elémens de la consti tution françoise, à l’usage des jeunes citoyens, Lyon, 
Grabit, 1791.
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On assiste tou te fois à un effa ce ment rapide de la part des membres 
du clergé dans cette pro duc tion, puisqu’ils ne repré sentent que 2 % de 
l’ensemble. La répar tition pro fes sion nelle montre en effet l’impor tance 
des auteurs appar te nant au monde ensei gnant ce qui est logique compte-
 tenu du fait que 290 des 815 caté chismes poli tiques étaient spé ci fi  que -
ment des ti nés à une uti li sation sco laire, soit le tiers du cor pus total 
(35 %). Le groupe domi nant sur la longue durée reste tou te fois celui 
des hommes de lettres (écri vains, jour na listes), véri tables pro fes sion nels 
de la plume. Il est impos sible de par ler de spé cia li sa tion d’auteurs et 
d’édi teurs dans la pro duc tion de caté chismes poli tiques, mais elle est 
lar ge ment le fait d’intel lec tuels inter mé diaires. Bruno Durruty a publié 
en 1990 un article sur les auteurs de caté chismes révo lu tion naires21 dans 
les Annales his to riques de la Révo lu tion fran çaise dont la source était 
un cor pus composé d’envi ron 200 ouvrages (y compris des réédi tions), 




ce qui lui per met tait d’iso ler 125 noms. Cela donne un inté res sant point 
de compa rai son pour l’étude des auteurs de caté chismes poli tiques de 
l’époque révo lu tion naire. Cepen dant, les 200 « caté chismes révo lu tion -
naires » de Bruno Durruty sont à la fois des caté chismes à pro pre ment 
par ler mais aussi des alpha bets, des recueils de maximes, etc. Voilà 
pour quoi j’abou tis de mon côté à un total de 346 « caté chismes révo -
lu tion naires » édi tés entre 1788 et 1804, mais à une liste de 71 noms 
seulement, contre 125 pour cet auteur. J’ai constaté moi aussi la rela -
tive jeu nesse des auteurs révo lu tion naires puisque pour les 53 auteurs 
avec une date de nais sance et une date de paru tion de leur caté chisme 
connues, la moyenne d’âge est de 36 ans au moment de l’écri ture alors 
que pour l’ensemble des 245 auteurs de caté chismes poli tiques au 
XIXe siècle, la moyenne d’âge atteint 44 ans. Durant la Révo lu tion, ce 
sont les ensei gnants qui dominent avec 21 pro fes seurs ou ins ti tu teurs, ce 
qui repré sente 26 % de l’ensemble (23 % pour Bruno Durruty). Suivent 
17 écri vains qui repré sentent 20 % de l’ensemble. La sur représentation 
des ensei gnants sous la Révo lu tion s’explique par le fait que les caté -
chismes poli tiques à uti li sation sco laire dominent et ont sou vent été 
écrits par des pro fes sion nels de l’ensei gne ment.
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Le caté chisme poli tique est un genre lit té raire à la très grande sta bi -
lité rhé to rique. Les deux tiers des caté chismes poli tiques sont compo sés 
sous forme de ques tions et de réponses comme l’étaient les petits caté -
chismes catho liques. Il existe donc une véri table conti nuité for melle entre 
les caté chismes reli gieux et les caté chismes poli tiques. La dette envers le 
caté chisme catho lique appa raît régu liè re ment sous la plume des auteurs. 
Ainsi, Jean- Baptiste Géruzez, ancien curé, devenu ensuite pro fes seur et 
employé dans les bureaux du Minis tère de l’Inté rieur char gés de l’ensei -
gne ment écrit en 1800 :
« Les théo lo giens étoient venus à bout de mettre la théo lo gie à la por -
tée de tout le monde en fai sant sur cette science ima gi naire des livres 
métho diques par demandes et par réponses, en met tant entre les mains 
de leurs adeptes les caté chismes de Fleury, de Naples, de Montpellier. 
Je le dis ois, il y a plus de 6 ans, dans un jour nal accré dité (la feuille villa -
geoise), ce n’est guère qu’en imi tant les théo lo giens dans les méthodes 
d’ensei gner, dans leurs ins ti tutions qui étoient admi rables pour le but 
qu’ils se proposoient, que la phi lo sophie pren dra la place de la super stition 
et que les idées justes de la rai son se gra ve ront dans les esprits, comme s’y 
étoient gra vées les idées bizarres d’un sys tème fondé sur l’erreur »22.
Tout en cri ti quant le contenu du caté chisme catho lique ce spé cia liste 
de l’édu ca tion en reconnaît l’effi  ca cité péda go gique et sou haite l’adap ter 
à une véri table catéchèse répu bli caine. Géruzez indique d’ailleurs qu’il a 
par ti cipé à une entre prise de vul ga ri sa tion poli tique à des ti nation des popu -
la tions des cam pagnes : La Feuille villa geoise. Ce jour nal était composé 
sous la forme d’une suc ces sion de ques tions et de réponses. Le choix de 
la forme caté chis tique fait écho avec les pré oc cu pa tions péda go giques 
de nom breux auteurs : ces livres sont avant tout un sup port de mémo ri sa -
tion per met tant l’appren tis sage par cœur. D’ailleurs c’est cette effi  ca cité 
péda go gique qui est déter mi nante pour le jury du concours de l’an II. Le 
pre mier des « élémens de morale répu bli caine » primé est le Caté chisme 
fran çais ou Prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique répu bli -
caine de Pois son de La Chabeaussière. Le rap port de Lakanal, pré senté le 
14 bru maire an IV devant le Conseil des Cinq- Cents, accorde une récom -
pense de 2 500 francs à l’auteur et conclut à l’impres sion du caté chisme 
(22) Jean- Baptiste GÉRUZEZ, Traité élé men taire de morale, à l’usage des Ins ti tu teurs des 
Écoles pri maires, et des Pen sion nats ; Par le citoyen Géruzez. Employé de l’Ins truc tion publique, 
cin quième divi sion du Minis tère de l’Inté rieur, Paris, Delance, an VIII.
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aux frais de l’État, comme pour les sept autres « manuels offi  ciels » pri -
més. Cette réso lu tion des Cinq- Cents fut rati fi ée par les Anciens le 30 ven -
tôse an IV.
Illus tra tion 5 : Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Caté chisme répu bli cain, phi lo-
 sophique et moral ; Par le citoyen Lachabeaussière, ci- devant Chef d’un 
des Bureaux de la troi sième Divi sion du Minis tère de l’Inté rieur, Paris, 
Desenne, An II, 20 p. Page de titre et première page. Ouvrage conservé à 
la BNF et numé risé sur le site Gallica.
Le caté chisme de La Chabeaussière, composé d’une suc ces sion 
de 37 ques tions dans sa ver sion de l’an II, a été étendu ensuite à 62 ques -
tions dans sa sixième édi tion, datée de l’an VIII. C’est la par tie morale 
du caté chisme qui a été la plus enri chie au fi l des réédi tions. Cette conti -
nuité est l’élé ment déter mi nant comme l’explique Jean Hébrard dans 
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son ana lyse du fait que le caté chisme de La Chabeaussière ait gagné le 
concours : 
« Lakanal, pré sen tant le lau réat au Conseil, ne trouve d’autres qua li tés 
à louer que celle d’un style qui, à ses yeux, renoue avec la plus antique 
des tra di tions, celle des vers que le sieur de Pibrac avait imi tés de Caton 
l’Ancien et dont tous les éco liers du XVIe siècle appre naient par cœur les 
rimes mièvres […] »23.
Dominique Julia insiste aussi sur cette conti nuité péda go gique en 
la fai sant remon ter aux deux Réformes. Comme Jean Hébrard, il donne 
un juge ment néga tif sur cette der nière en par lant même de tra hi son de 
« l’enjeu de la péda go gie révo lu tion naire »24. Il est pour tant frap pant de 
voir que les auteurs de caté chismes poli tiques ont insisté sur l’effi  ca cité 
de cette péda go gie qui refl ète d’ailleurs leur culture clas sique. La très 
large mobi li sa tion du caté chisme poli tique dans un contexte sco laire, 
élec to ral et plus géné ra le ment poli tique s’explique par l’effi  ca cité for -
melle du sup port : un livre conte nant une suc ces sion de ques tions et 
de réponses. D’ailleurs le manuel offi  ciel le plus dif fusé sous la Révo -
lu tion fut le caté chisme poli tique de La Chabeaussière, texte qui fut 
réédité tout au long du XIXe siècle, ce qui en fait un véri table suc cès de 
librai rie.
Pour quoi le caté chisme de La Chabeaussière est- il devenu 
un suc cès de librai rie ?
Le Caté chisme répu bli cain, phi lo sophique et moral a été très lar ge -
ment dif fusé comme le prouvent les 82 édi tions recen sées, record absolu 
parmi les caté chismes poli tiques fran çais. Cela en fait un cas à part à 
l’inté rieur de ce genre lit té raire. La chro no lo gie des réédi tions de cet 
ouvrage laisse appa raître un pic en l’an VI qui cor res pond à une poli -
tique de dif fu sion des manuels offi  ciels de la Répu blique par le Direc -
toire. D’ailleurs la consul ta tion du Cata logue col lec tif de France en 
ligne25 (CCfr) a per mis de voir que l’édi tion du caté chisme chez du Pont 
(23) Jean HÉBRARD, « Le Livre », dans Vincent DUCLERT, Christophe PROCHASSON (dir.) Dic -
tion naire cri tique de la Répu blique, Paris, Flammarion, 2002, p. 919.
(24) Dominique JULIA, Les trois cou leurs du tableau noir. La Révo lu tion, Paris, Belin, 1981, 
p. 241.
(25) Cata logue hébergé par le site de la Biblio thèque natio nale de France et consul table à 
l’adresse sui vante : www.ccfr.bnf.fr.
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en l’an IV est celle pour laquelle nous avons le plus de traces avec six 
exem plaires repé rés. L’autre pic des réédi tions du La Chabeaussière date 
de 1848 aux quels s’ajoutent trois exem plaires datant de 1849. Il y a en 
effet eu trans mis sion de ce texte, et des caté chismes poli tiques en géné -
ral, depuis la Révo lu tion fran çaise à la Révo lu tion de 1848 en pas sant par 
les années 1830. La lon gueur moyenne des 82 édi tions du caté chisme de 
La Chabeaussière est de 17 pages. Cela en fait un ouvrage court, par fois 
in- folio, mais prin ci pa le ment de for mat  in-8o ou dit « inter mé diaire » 
( in-12,  in-16,  in-18). Le caté chisme de La Chabeaussière consi déré dans 
toutes ses réédi tions est donc un ouvrage court, jamais illus tré et de prix 
modeste.
Ce suc cès de librai rie s’explique en grande par tie par la capa cité 
de Pois son de La Chabeaussière à jouer de son infl u ence pour encou ra -
ger la dif fu sion de son ouvrage. Quel est le « portrait- type » de l’auteur 
de caté chisme poli tique au XIXe siècle ? Il s’agit d’un homme, âgé de 
44 ans en moyenne au moment où il écrit son caté chisme poli tique, mais 
dont l’âge s’abaisse à 37 ans sous la Révo lu tion. Il fait par tie de la 
caté go rie des intel lec tuels inter mé diaires : écri vains, jour na listes, ensei -
gnants, pro fes sion nels du droit, etc. Pour la moi tié des auteurs, le caté -
chisme poli tique s’insère dans une pro duc tion lit té raire plus large. Enfi n 
un auteur sur cinq a exercé des res pon sa bi li tés aussi bien au niveau local 
que natio nal. Auguste É tienne Xavier Pois son de La Chabeaussière cor -
res pond par fai te ment à ce por trait. Il est en effet né à Paris le 4 décembre 
1752 et a donc 37 ans lorsque la Révo lu tion éclate. Fils d’un avo cat, il 
fré quenta le col lège des Quatre nations. Il opte rapi de ment pour la car -
rière des lettres ce qui en fait un auteur à la pro duc tion lit té raire très 
vaste (théâtre, poé sie, etc.). En 1779, il fait ses débuts comme libret tiste 
pour le théâtre et écrit les livrets d’opé ras dont la musique fut compo -
sée par Dalayrac. Nous avons peu d’infor ma tions sur La Chabeaussière 
concer nant les pre mières années de la Révo lu tion. Dans un ouvrage 
daté cer tai ne ment de 1814, l’auteur a cepen dant réédité un dis cours 
qu’il aurait envoyé aux États géné raux en mai 178926. Il est élu du dis -
trict de Gonesse en 1792. Il réap pa raît ensuite comme chef de bureau 
de la troi sième divi sion du minis tère de l’Inté rieur en l’an II, année au 
cours de laquelle lui et son épouse sont empri son nés. Les rai sons de 
son arres ta tion ne sont pas très claires et varient selon les auteurs de 
(26) Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Œuvres diverses du Cen La Chabeaussière…, Paris, Fuchs, 
An IX, 136 p.
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notices bio gra phiques du XIXe siècle. Toutes relèvent un lien avec son 
gendre. C’est ce que confi rme Oli vier Blanc dans un article consa cré 
aux salons pen dant la Révo lu tion fran çaise27. Il indique en effet que la 
fi lle du pre mier mariage de Mme de La Chabeaussière avait épousé le 
comte Grimoard du Roure avant de divor cer. Or, ce der nier, accusé par 
La Chabeaussière dans le Jour nal de la Loi du 1er août 1793, se serait 
vengé en pro vo quant l’empri son ne ment de ses ex- beaux-parents. Il 
aurait en effet accusé son ex- beau-père de cor res pondre avec un pros -
crit (les notices évoquent Savary, député de l’Eure, mais aussi Jullien 
de Toulouse). La Chabeaussière fut donc empri sonné le 21 nivôse an II 
avec un pro cès prévu le 10 ther mi dor. Le 9 Ther mi dor lui évita un juge -
ment et il fut libéré le 4 fruc ti dor an II.
La Chabeaussière s’était mani festé dès le 29 ven tôse an II, deux 
mois après son incar cé ra tion, date à laquelle il adresse au comité d’Ins -
truc tion publique un ouvrage manus crit inti tulé Qua trains moraux. Essai 
d’un caté chisme moral, phi lo sophique et répu bli cain28. La Chabeaussière 
a écrit son texte en pri son et il est inté res sant de consta ter, d’après les 
lettres retrou vées, qu’il se sert de son caté chisme comme d’une sorte de 
« mémoire d’auto dé fense » pour réuti li ser l’expres sion de Lise Andries29. 
Il écrit en effet en ger mi nal an II au Comité pour tenter de s’inno cen -
ter en met tant en avant l’écri ture de son caté chisme. Les « mémoires 
d’auto dé fense » étaient un moyen pour les déte nus de se défendre devant 
le tri bu nal de l’opi nion. Il existe des simi li tudes avec l’uti li sation que 
La Chabeaussière fait de son caté chisme. Lise Andries indique que les 
auteurs de tels mémoires étaient pour la plu part des membres de l’appa -
reil d’État. Ils fai saient tous par tie de ce qu’elle appelle les « couches 
moyennes dont son issus les cadres du pou voir révo lu tion naire »30. Pour 
preuve de son fervent répu bli ca nisme et de l’injus tice de son incar cé -
ra tion, La Chabeaussière indique que son caté chisme répu bli cain a été 
« accueilli avec bonté » par le comité d’Ins truc tion publique. Notre 
auteur a publié un récit31 de sa déten tion qu’il teinte d’une vision quasi-
(27) Oli vier BLANC, « Cercles poli tiques et “salons” du début de la Révo lu tion (1789-1793) », 
AHRF, 2006, no 2, p. 63-92.
(28) AN, F171207, dos sier 2.
(29) Lise ANDRIES, « Récits de sur vie : les mémoires d’auto dé fense pen dant l’an II et l’an III », 
dans Jean- Claude BON NET (dir.), La Car ma gnole des muses, Paris, Armand Colin, 1989, p. 261-275.
(30) Lise ANDRIES, « Récits de sur vie […] », art. cit., p. 273.




 hagiographique d’un auteur répu bli cain injus te ment détenu qui brave sa 
déten tion en par ti cipant à la régé né ra tion morale des Fran çais par l’écri -
ture de son caté chisme. Il a réussi à faire pas ser cette vision de l’écri vain 
héroïque puisque, en l’an IV, Cour tois qui a rédigé le rap port pré senté 
devant le Conseil des Anciens pour exa mi ner les résul tats du concours des 
livres élé men taires fait de La Chabeaussière un mar tyr :
« Qu’il est grand au milieu de ses fers, aux portes du tom beau que 
lui ouvraient sans cesse nos der niers tyrans, cet auteur qui consa crait ce 
qu’il pou vait alors appe ler ses der nières pen sées, au bon heur de ses sem -
blables »32.
Après sa libé ra tion, La Chabeaussière retrouve un poste à la Commis -
sion exé cu tive de l’ins truc tion publique. Il devient chef du deuxième bureau, 
chargé de l’ensei gne ment dans les écoles et les musées, plus pré ci sé ment 
dans la pre mière sec tion qui est celle de l’ensei gne ment. L’homme est donc 
au cœur du dis po si tif admi nis tra tif de l’ensei gne ment, aux pre mières loges 
pour favo ri ser la dif fu sion de son caté chisme.
Tout au long de sa vie, La Chabeaussière est resté au contact du 
monde des lettres, par sa par ti cipation à des socié tés lit té raires ou à des 
jour naux. Il entre en effet à la Décade phi lo sophique en l’an IV et y res -
tera jusqu’en 1807. Il rédi geait des comptes ren dus de spec tacles, charge 
qu’il rem plit avec zèle comme le prouve le nombre impor tant de textes 
signés de ses ini tiales. Il faut noter d’ailleurs que, dès messidor- fructidor 
an III, un extrait- analyse de son Caté chisme fran çais ou prin cipe de morale 
répu bli caine à l’usage des écoles pri maires avait paru dans ce jour nal. Il 
col la bora aussi acti ve ment à l’Alma nach des Muses puisqu’il adressa vingt-
 huit pièces à ce jour nal de poé sie entre 1785 et 1820. Il devait d’ailleurs 
suc cé der à son ami Vigée à la tête de cet alma nach mais ne lui sur vé cut 
qu’un mois. Peu actif sous l’Empire, La Chabeaussière a célé bré le retour 
des Bourbons dès 181433, mais semble ces ser d’écrire sous la Res tau ra tion. 
Enfi n, il fut can di dat à l’Aca dé mie fran çaise en 1819, sans suc cès. Il meurt 
à Paris, le 10 sep tembre 1820.
(32) James GUILLAUME, « Livres sco laires. Les livres élé men taires de la pre mière Répu -
blique », dans Ferdinand BUIS SON (dir.), Nou veau dic tion naire de péda go gie et d’ins truc tion pri maire, 
Paris, Hachette, 1911.
(33) Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Dis cours en vers adressé à Sa Majesté le Roi Louis XVIII 
par le Mis de la Ch., Paris, F. Di dot, 1814, pièce. Réédité ensuite sous le titre : Vers sur le retour de 
Louis le Désiré, Paris, Le Normant, 1816.
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La Chabeaussière est donc un membre de l’appa reil admi nis tra tif qui 
cherche à tout prix à sur vivre à chaque chan ge ment de régime pour conser -
ver son poste offi  ciel. Paral lè le ment à cela, cet auteur était extrê me ment 
bien inté gré aux dif fé rents réseaux lit té raires. Afi n de complé ter l’étude 
des moti vations de La Chabeaussière, nous pou vons uti li ser les résul tats 
obte nus par une étude lexicométrique des pré faces des caté chismes poli -
tiques pré sen tés aux concours de l’an II à l’aide du logi ciel de lexicométrie 
Lexico 334. Les 15 auteurs pour les quels nous avons des pré faces uti lisent 
prin ci pa le ment le terme « ouvrage » qui appa raît 18 fois, contre 7 occur -
rences de « livres » (au plu riel), 5 de « caté chisme » mais aucune men -
tion de « manuel ». D’ailleurs le concours ne parle pas de « manuels 
élé men taires » mais de « livres élé men taires ». Il y a 6 men tions de « petit 
caté chisme » ou « petit ouvrage » alors qu’« élé men taire » n’est pas un 
qua li fi  ca tif qui est fré quem ment accolé à « livre », « ouvrage » ou « caté -
chisme ». Les seg ments répé tés (asso cia tions de plu sieurs formes lexi cales) 
qui res sortent de l’ana lyse de ces pré faces sco laires sont « l’his toire » 
avec 16 occur rences (mais un seul auteur, Debarle, l’emploie !). Ensuite 
viennent « l’homme » avec 15 occur rences, « la morale » avec 13 occur -
rences et « la liberté » avec 10 occur rences. Tou te fois, La Chabeaussière 
emploie « la morale » à l’exclu sion de toutes les autres expres sions, preuve 
que tous les auteurs ne puisent pas dans le même champ lexi cal. Afi n de 
déter mi ner les objec tifs péda go giques des auteurs, nous avons recensé les 
contextes d’uti li sation de l’expres sion « à la por tée ». Ce seg ment répété 
est sui vi trois fois de « tous », deux fois « des enfans » et une fois « de 
jeunes cer veaux ». Mais le terme « enfans » (dans sa gra phie ancienne) 
est uti lisé 17 fois dans les pré faces. Que ce soit pour les auteurs révo lu -
tion naires ou pour ceux qui écrivent après, l’ana lyse lexicométrique des 
pré faces fait res sor tir des constantes. Le caté chisme poli tique est avant 
tout consi déré par son auteur comme un « livre » et / ou un « ouvrage » 
même s’il est « petit » ou « élé men taire ». Il ne s’agit pas d’une simple bro -
chure de cir constance, quand bien même cer tains de ces caté chismes ont 
été écrits dans un contexte élec to ral bien par ti cu lier.
La forte dif fu sion du caté chisme a tou te fois conti nué même après 
la mort de son auteur dont la per son na lité et l’infl u ence ne sont pas 
les seules expli ca tions d’un tel suc cès. En effet, il faut dis tin guer deux 
(34) Logi ciel réa lisé par l’équipe uni ver si taire  SYLED-CLA2T de Paris III. Pré sen ta tion 




périodes dans la vie édi to riale de l’ouvrage, la pre mière va de l’an II à 
1820 et cor res pond à celle pen dant laquelle les modi fi  ca tions sont faites 
du vivant de l’auteur. À par tir de 1820, l’auteur n’a plus de prise sur son 
texte, on assiste alors à une grande liberté dans ses inter pré ta tions. Du 
vivant de l’auteur, c’est le qua train défi  nis sant la liberté qui est celui qui 
a connu le plus d’évo lu tion entre les dif fé rentes édi tions. Les réécri tures 
allèrent pro gres si ve ment vers une défi  ni tion de plus en plus res tric tive de 
la liberté. Voici la toute pre mière ver sion dans l’édi tion faite à Melun et 
datée de l’an II35 :
« Qu’est- ce que la Liberté ?
Le plus beau don du ciel, le vrai bien sur la terre.
Esclaves ! tra vaillez à la reconqué rir ;
Mal heur, haine éter nelle à qui lui fait la guerre.
Vive la liberté ! qui la perd doit mou rir ».
En l’an III, dans l’édi tion parue chez Fuchs36, La Chabeaussière 
aban donne le slo gan « La liberté ou la mort ! » puisqu’il conclut désor -
mais par un vers de Chénier : « Dieu fi t la liberté, l’homme a fait l’escla -
vage. Nota. Ce beau vers est du député Chénier ». De plus, la ques tion 
« Qu’est- ce que la liberté ? » est complé tée par une ques tion inédite, 
« La liberté donne donc le droit de tout faire ? », ce qui per met à l’auteur 
de rajou ter le qua train sui vant qui limite la por tée de la défi  ni tion de la 
liberté :
« La liberté n’est pas ce pen chant de nature,
De repous ser tout frein, de haïr tout pou voir,
Elle est le droit d’agir, comme on doit le vou loir !
La jus tice est sa règle et la loi sa mesure ».
(35) Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Recueil conte nant 1o Rap port du Comité de Salut public, 
du 18 Flo réal, sur les fêtes natio nales… 2o Dis cours de Maximilien Robespierre, pro noncé le 20 Prai -
rial, à la fête de l’Être- Suprême. 3o Hymnes des citoyens Marie- Joseph Chénier… Liégeard fi ls, 
d’Auxerre, et Guéniot, d’Avalon… 4o Invo ca tion à l’Être- Suprême, par Maure… 5o Caté chisme répu -
bli cain, par le C. Lachabeaussière. 6o Détail de la fête à l’Être- Suprême, célé brée à Melun le 20 
Prai rial. 7o Ins truc tion des Admi nis tra teurs du Dépar te ment de Seine et Marne, Melun, Tarbé et 
Lefèvre- Compigny, an II, 139 p.
(36) Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Caté chisme fran çais ou prin cipes de morale répu bli caine 
à l’usage des écoles pri maires, Paris, Fuchs, an III, 19 p.
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En l’An V, la cita tion de Chénier dis pa raît dans la troi sième édi tion, 
faite par du Pont37. Il est tou jours suivi du qua train qui limite la por tée 
de la liberté, mais La Chabeaussière lui a adjoint une autre ques tion qui 
porte cette fois sur le droit de pro priété : « La pro priété est donc un droit 
sacré ? ». La réponse commence par « Ne dési rons jamais ce que pos sède 
un autre ». Cette ver sion du texte est de nou veau ré écrite en l’an VIII, 
comme le montre l’édi tion chez Gou jon38 dans laquelle ont été insé rés des 
sous- titres. Celui se rap por tant à ces qua trains sur la liberté est signi fi  ca ti -
ve ment « Défi  ni tion de l’ordre social » ! La liberté n’est alors plus défi  nie 
que néga ti ve ment par le qua train contre la licence et au droit « sacré » de 
la pro priété est ajouté celui de la sûreté :
« La pro priété et la sûreté sont- ils des droits sacrés ?
Ne dési rons jamais ce que pos sède un autre :
Res pec tons, défen dons et sa vie et ses biens :
La sûreté de tous nous garan tit la nôtre ;
Bles ser les droits d’autrui, c’est renon cer aux siens ».
Il est très inté res sant de voir qu’au détour d’une note sur ces der niers 
vers, La Chabeaussière donne sa vision de la marche de la Révo lu tion :
« Les devoirs du citoyen pré cèdent, comme de rai son, ses droits ; car 
ceux- ci ne sont, à pro pre ment par ler, que la récom pense de l’exac ti tude à 
rem plir les autres. En par lant de ces droits dont notre révo lu tion a si cruel -
le ment abusé, j’ai tâché de m’en tenir aux prin cipes clairs et inal té rables 
sur la liberté, l’éga lité, la sûreté et la pro priété ».
Le juge ment est défi  ni tif, c’est l’abus des droits qui a conduit à 
tous les mal heurs que la France a connus. L’auteur indique donc que 
l’essen tiel réside dans le respect de quatre droits essen tiels : la liberté, 
l’éga lité, la sûreté et la pro priété. Grande est la dis tance idéo lo gique par -
cou rue entre l’an II et l’an VIII, entre la pre mière et la sixième édi tion 
de l’ouvrage. D’ailleurs, ce texte con sensuel évo lue pro gres si ve ment 
vers une liste de vices et de ver tus, éva cuant par la même occa sion le 
(37) Id., Caté chisme fran çais ou prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique répu -
bli caine, à l’usage des écoles pri maires. Par La Chabeaussière. Troi sième édi tion, Paris, du Pont, 
an V, 15 p.
(38) Id., Caté chisme fran çais ou prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique répu -
bli caine, à l’usage des écoles pri maires. Nou velle édi tion. Par La Chabeaussière, Paris, Gou jon, 
an VIII, 38 p.
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poli tique. Ainsi, La Chabeaussière ne défi  nit pas ce qu’est une Répu -
blique ou un répu bli cain mais consacre un qua train à la défi  ni tion de la 
Consti tution, qua train qui illustre la plu ra lité des lec tures du texte. Voici 
sa ver sion en l’an II39 :
« Qu’est- ce que la Consti tution ?
Le garant de nos droits, de notre volonté,
De nos mœurs, nos devoirs, la règle et la mesure ;
Répu bli cains ! veillons, pour la conser ver pure,
C’est le Pal la dium de notre liberté ».
Ce qua train est constam ment présent jusqu’à sa dis pa ri tion en 
l’an VIII dans l’édi tion de Gou jon. Mais les réécri tures idéo lo giques du 
texte n’ont pas ces sé avec la mort de l’auteur, bien au contraire.
À par tir de 1820, les édi tions du Caté chisme répu bli cain, phi lo -
sophique et moral ne sont plus direc te ment reliées à la volonté de leur 
auteur. Le texte acquiert une exis tence auto nome qui va se tra duire 
par une mul ti pli cation de ses inter pré ta tions poli tiques. À une date 
inconnue ont été publiés les Entre tiens des peuples civi li sés. Le caté -
chisme répu bli cain, suivi de : Les Conseils de la sagesse, Indice des 
amis du dra peau d’Austerlitz, et le Pater Natio nal de France40. Nous 
savons tou te fois que ces der niers sont pos té rieurs à la mort de Napo léon 
en 1821. Il s’agit d’un ouvrage bona par tiste qui reprend le caté chisme 
de La Chabeaussière en y ajou tant un hymne à Napo léon. Quelle iro nie 
pour celui qui a composé des vers en l’hon neur de « Louis le Désiré » 
en 1814 en qua li fi ant Napo léon Bonaparte de « monstre, sans pudeur, 
farouche et per vers41 » ! En 1832, une édi tion faite à Lons- le-Saunier par 
un impri meur nommé Courbet comporte une liste de comman de ments 
qui n’exis taient pas dans le texte ori gi nal. Le neu vième comman de ment 
est d’orien ta tion orléa niste : « 9. Le roi PHILIPPE, hono re ras. Et sa famille 
éga le ment »42.
(39) Id., Caté chisme répu bli cain, phi lo sophique et moral ; Par le citoyen Lachabeaussière, 
ci- devant Chef d’un des Bureaux de la troi sième Divi sion du Minis tère de l’Inté rieur, Paris, Desenne, 
an II, 20 p.
(40) Id., Entre tiens des peuples civi li sés…, Paris, Deregnaucourt, s.d. 12 p.
(41) Id., Discours en vers adressé à sa Majesté…, op. cit.
(42) Id., Le Nou veau caté chisme fran çais par Pois son de La Chabeaussière conte nant les 
devoirs des citoyens envers la patrie, ceux des ser vi teurs, des maîtres, des époux… ouvrage… dans 
lequel on explique ce que c’est que la liberté. Comman de ments d’un bon fran çais, Lons- le-Saunier, 
Courbet, 1832, 8 p.
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Le caté chisme de La Chabeaussière a donc connu de nom breuses 
réécri tures et de mul tiples « incar na tions » tout au long de sa durée de 
vie édi to riale. C’est ce carac tère poly morphe qui explique sa très longue 
lon gé vité.
Incar na tions et récep tions du Caté chisme répu bli cain, 
phi lo sophique et moral au XIXe siècle
Les révo lu tion naires se sont plus inté res sés aux manuels sco laires 
qu’aux méthodes péda go giques comme l’explique René Grevet : « En fait, 
les Révo lu tion naires reliaient la ques tion des méthodes péda go giques à 
celle des livres élé men taires »43. D’ailleurs Dominique Julia a inti tulé une 
sous- partie de son ouvrage sur l’école sous la Révo lu tion : « Un péda gogue 
tout- puissant : le livre sco laire »44. Or, comme nous l’avons vu, le manuel 
de morale élé men taire le plus dif fusé sous la Pre mière Répu blique est celui 
de La Chabeaussière. Il existe ainsi 35 édi tions dif fé rentes entre l’an IV et 
l’an VIII dont deux édi tions sans date pré cise mais que l’on peut rat ta cher à 
ces cinq années de pro duc tion. Cela repré sente 42 % de toutes les édi tions 
du Caté chisme répu bli cain, phi lo sophique et moral. Cette dif fu sion s’est 
faite dans toute la France comme en témoignent les 19 édi tions loca li sées 
en pro vince. En compa rai son, le deuxième ouvrage primé par le concours 
de l’an II, les Ins truc tions élé men taires sur la morale de Bulard45 (aussi 
rédigé en demandes et réponses), a connu une bien moindre dif fu sion. Il 
n’en existe que trois édi tions, chez le même édi teur, Caillot, qui datent de 
l’an IV, 1799 et 1801. Sa pos té rité se résume à une édi tion ano nyme chez 
Firmin- Didot vers 1828, publiée sous les aus pices de la Société pour l’ins -
truc tion pri maire46. La dif fu sion du La Chabeaussière s’est élar gie aussi aux 
répu bliques sœurs : il existe 6 édi tions ita liennes (Venise, Rimini, Assise, 
Rome, Macerata, Padoue), deux à Bruxelles, une à Amsterdam et deux édi -
tions « alle mandes » (Berlin et Weissembourg). D’ailleurs cette uti li sation 
dans les répu bliques sœurs s’est faite sous le contrôle étroit des auto ri tés 
comme le montre la men tion sui vante pré sente dans l’édi tion de l’an V à 
Ferrare par Pomatelli (en réa lité une coé di tion avec du Pont) : « Vu par le 
(43) René GREVET, L’avè ne ment de l’école contem po raine en France (1789-1833). Laï ci sa tion 
et confessionnalisation de la culture sco laire, Lille, Presses uni ver si taires du Sep ten trion, 2001, p. 240.
(44) Dominique JULIA, Les trois cou leurs […], op. cit., p. 233.
(45) BULARD, Ins truc tions élé men taires sur la morale ; ouvrage qui a été jugé propre à l’ins -
truc tion publique par le Jury des livres élé men taires et le Corps légis la tif, Et qui a obtenu une récom -
pense natio nale par la loi du 11 ger mi nal an IV. Par le citoyen Bulard, Paris, Caillot, an IV.
(46) BULARD, Ins truc tion du peuple fran çais. Livres ven dus à prix coû tant. Ins truc tions élé -
men taires sur la morale, Paris, Firmint- Didot, s.d.
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chef de bri gade comman dant le fort et la ville de Ferrare. B. Yann »47. Ce 
texte a été tra duit en alle mand, hol lan dais, « ita lien », grec.
Dominique Julia évoque la ques tion de la cen sure des ouvrages pré sen -
tés au concours sous le Direc toire, preuve pour lui du contrôle des auto ri tés 
sur les manuels sco laires. L’his to rien indique que les argu ments d’éli mi na -
tion ou de rema nie ment sont essen tiel le ment idéo lo giques et poli tiques et 
s’inté resse spé ci fi  que ment à l’ouvrage de La Chabeaussière48. Pour étu dier 
les rai sons et l’impact de ces demandes de réécri ture, nous dis po sons de 
quelques pièces manus crites : un extrait du procès- verbal du Conseil en 
date du 8 fri maire an VII49. Deux mois plus tard, un rap port du 4e bureau 
de la 5e divi sion sur des chan ge ments et cor rec tions « jugés néces saires » 
à appor ter à des ouvrages dont celui de La Chabeaussière (10 plu viôse 
an VII) a été approuvé par le ministre François de Neufchâteau50. Encore 
deux mois plus tard (le 14 ger mi nal an VII), La Chabeaussière répond au 
ministre de l’Inté rieur pour demander des expli ca tions sur cette déci sion51. 
Le rap port pré li mi naire (8 fri maire) insiste sur la nature de « caté chisme de 
morale » de l’ouvrage en indi quant qu’il n’y a point de phi lo sophie dans ce 
texte, contrai re ment à ce qu’indique le titre. Le rap port se féli cite de cette 
dimen sion uni que ment morale mais met tou te fois en garde sur le contenu 
en indi quant qu’il faut faire un tri entre ce qui est clair et obs cur dans cette 
science afi n de ne livrer aux enfants que des « véri tés bien reconnues, des 
pré ceptes bien éprou vés ». Der rière ce souci appa rem ment péda go gique 
concer nant les manuels uti li sés dans les écoles pri maires se cache en fait 
une cer taine concep tion de l’édu ca tion du peuple tout à fait éclai rante :
« S’il y a pour l’esprit d’un homme, comme pour l’esprit d’un peuple, 
un âge où cet esprit ne soit capable que de croire, le devoir des pré cep teurs 
de cette classe d’élèves est de n’offrir à la croyance que des résul tats à la 
fois utiles et cer tains ».
Le rap port pré li mi naire du Conseil d’Ins truc tion publique fut 
repris dans le rap port approuvé par François de Neufchâteau qui donna 
(47) Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Caté chisme fran çais ou prin cipes de phi lo sophie, de 
morale et de poli tique répu bli caine, à l’usage des écoles pri maires. Par La Chabeaussière. Troi sième 
édi tion, Paris, du Pont, Ferrare, Pomatelli, an V, 15 p.
(48) Dominique JULIA, « Enfance et citoyen neté. Bilan historiographique et perspec tives de 
recherches sur l’édu ca tion et l’ensei gne ment pen dant la période révo lu tion naire, deuxième par tie », 
His toire de l’édu ca tion, no 49, jan vier 1991, p. 36-37.
(49) AN, F17 1011, no 305 bis.
(50) Ibid., no 305.
(51) Ibid., no 306.
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un cer tain nombre de conseils à La Chabeaussière pour qu’il amende son 
texte. Le pro blème prin ci pal vient des qua trains trai tant de la ques tion 
de Dieu :
« Le Conseil pense qu’il importe très peu aux pro grès de l’édu ca -
tion d’offrir à l’intel li gence des enfants de 6 à 12 ans des pré ceptes dont 
le résul tat n’est pas évi dem ment utile pour cet âge ; que ces pré ceptes ne 
pour raient leur être pré sen tés clai re ment qu’à l’aide d’idées acces soires, 
ou de commen taires capables de four nir à quelques ins ti tu teurs fana tiques 
ou super stitieux un moyen de gra ver de faux prin cipes dans des esprits 
souples et dociles ; que l’auteur de ce caté chisme, en ne par lant de Dieu 
que d’une manière dou teuse et pro blé ma tique ne fait mettre à cet égard 
que des idées propres à jeter de la confu sion dans l’esprit des enfants ».
Le qua train incri miné était le troi sième qui, dans la deuxième édi -
tion datée de l’an II, répon dait à la ques tion « Qu’est- ce que Dieu » en 
commen çant par le vers sui vant : « Je ne sais ce qu’il est, mais je vois son 
ouvrage »52. Pour évi ter, que ne soit sur im po sé le dogme catho lique à ces 
réponses, voici ce que pro pose le Conseil à La Chabeaussière :
« En consé quence, le Conseil d’Ins truc tion publique conclut à ce que 
le citoyen Lachabeaussière soit invité à retran cher du Caté chisme fran -
çais, tout ce qui est rela tif à Dieu, à l’âme, à la vie future, à ne point se 
ser vir des mots poli tique et phi lo sophie dans le titre de cet ouvrage, et à 
faire les petites cor rec tions qu’indique le rap port rela ti ve ment à la gram -
maire ».
Il s’agit en fait de retran cher toute la par tie « méta phy sique » du 
Caté chisme et de n’en gar der que les pré ceptes de morale les plus simples. 
Quel retour en arrière par rap port au pro jet ini tial de La Chabeaussière qui 
ne voyait dans son caté chisme que la pre mière par tie d’une œuvre phi lo -
sophique plus vaste ! Le Conseil indique donc clai re ment qu’il n’a besoin 
que d’ouvrages de morale pour ses écoles pri maires et que tout le reste 
n’est pas « évi dem ment utile pour cet âge ». La Chabeaussière répond 
que les chan ge ments sont « déjà tout prêts », mais se défend en arguant 
que de telles modi fi  ca tions nui raient à la cohé rence de l’ensemble de son 
caté chisme53. L’argu ment avancé par l’auteur est avant tout péda go gique, 
comme lorsqu’il jus ti fi ait le choix des qua trains moraux.
(52) Cf. Illus tra tion no 6.
(53) AN, F17 1011, no 306.
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Pour repérer les trans for ma tions que l’auteur a mal gré tout pu faire, 
nous compa re rons l’édi tion de l’an III à celle de l’an VIII, chez Gou jon 
fi ls. Cette édi tion est très inté res sante à plu sieurs titres. Tout d’abord, 
c’est la pre mière que nous ayons qui fasse men tion de la demande de 
modi fi  ca tion du contenu du caté chisme. Ensuite, comme dans l’édi tion 
de l’an II, l’auteur a pris la peine de rajou ter des notes pour expli ci ter 
les qua trains, ce qui nous informe sur ses inten tions et sur l’inter pré ta -
tion qu’il sou hai tait don ner de son texte. Confor mé ment à la demande 
du Conseil d’Ins truc tion publique, le titre de l’ouvrage a été modi fi é, 
puisque les termes « poli tique » et « phi lo sophique » n’appa raissent plus. 
L’auteur men tionne la demande du ministre de l’Inté rieur en n’indi quant 
tou te fois pas les modi fi  ca tions deman dées mais en rap pe lant que ces der -
nières étaient la condi tion pour que son texte soit « adopté comme livre 
élé men taire à l’usage des écoles pri maires et des ins ti tutions par ti cu lières 
de l’un et l’autre sexe ». Les qua trains rela tifs à Dieu, à l’âme, et à la vie 
future sont stric te ment iden tiques soit à l’édi tion de l’an II, soit à celle de 
l’an III. La Chabeaussière n’a abso lu ment pas tenu compte des demandes 
du Conseil d’Ins truc tion publique, ce qui pose la ques tion de l’effi  ca cité 
de la cen sure offi  cielle sur les manuels sco laires et donc sur l’auto no mie 
de cette pro duc tion lit té raire. Non seule ment l’auteur du Caté chisme fran -
çais ne modi fi e pas son texte, mais de plus il s’en explique par le biais des 
notes insé rées à la fi n de l’ouvrage et qui reprennent d’ailleurs en par tie 
les notes de l’édi tion de l’an II. Il répond très clai re ment à la demande du 
minis tère dans la note por tant sur le pre mier qua train, répon dant à la ques -
tion « Qui vous a créé ? » :
« 1. Dès qu’on a pu se dire j’existe, il est natu rel de se demander 
comment ; et c’est alors la place de par ler de celui qui a tout fait, et des 
rela tions avec l’Être Suprême. Il serait dif fi  cile de citer des mora listes qui 
n’eussent pas commencé la série de leurs pré ceptes par celui d’hono rer 
la Suprême- Intelligence dont tout annonce le pou voir. Il est à la rigueur 
pos sible qu’un code pure ment social puisse s’en pas ser ; mais à coup sûr 
il sera plus sec, et peut- être moins soli de ment obli ga toire ».
Mal gré le sta tut de manuel « offi  ciel » et l’inter ven tion directe du 
Comité d’Ins truc tion publique, La Chabeaussière a donc gardé un contrôle 
total sur son texte qui fut lar ge ment dif fusé sous le Direc toire. La pre mière 
« vie » du caté chisme poli tique a donc été celle de manuel offi  ciel de la 
Pre mière Répu blique. À ce titre, la très large dif fu sion de l’ouvrage, incom -
pa rable avec tous les autres caté chismes de l’époque révo lu tion naire, 
explique sans doute la résur gence de ce texte dès les années 1830.
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Il connaît une nou velle vie à par tir des années 1830 et sur tout pen -
dant la Seconde Répu blique : il devient un sup port de poli ti sation pour les 
répu bli cains. Le caté chisme est réédité sept fois en 1832-1833. Cette re -
décou verte est liée à un regain d’inté rêt pour le caté chisme poli tique en 
géné ral comme le prouve le fait que, de 1830 à 1839, 21 caté chismes poli -
tiques soient publiés. Parmi cet ensemble, 14 titres sont le fait d’auteurs 
ou d’impri meurs liés d’une façon ou d’une autre à la Société des Droits de 
l’homme. Celle- ci a joué un rôle de véri table « pas seur de mémoire » pour 
de nom breux textes répu bli cains en géné ral et pour les caté chismes poli -
tiques en par ti cu lier qui deviennent de véri tables sup ports de mobi li sa tion 
et de poli ti sation. Parmi les membres de cette société répu bli caine res sort 
l’impri meur Sétier54 qui est lié à trois édi tions du caté chisme. L’édi tion de 
Sétier de 1832 est un jalon impor tant dans l’his toire édi to riale du caté chisme 
de La Chabeaussière, car cette ver sion a été reprise en 1846 et en 1849 sous 
le titre de Nou veau caté chisme fran çais en quarante- huit articles55. Ces 
trois édi tions se pré sentent sous la forme de fas ci cules sans reliure d’une 
dizaine de pages, ven dus à un prix modique. Ainsi, est publiée à Abbeville 
en 1849 une édi tion in-8o de 4 pages ven due 5 cen times seule ment. L’aspect 
maté riel de l’ouvrage montre que l’on s’éloigne de l’uti li sation sco laire qui 
était la sienne lors de sa pre mière incar na tion. Ces publi ca tions courtes et 
bon mar ché sont des ti nées à une large dif fu sion.
Après le manuel sco laire, la deuxième « vie » de ce texte est de deve -
nir le sup port de la pro pa gande répu bli caine. C’est tout à fait mani feste 
lorsque le Caté chisme répu bli cain devient un in- folio des tiné à être affi  ché. 
Le cor pus comporte 6 édi tions in- folio dont 3 de 1848-1849, une de 188056 
et une autre de 188957. D’ailleurs l’édi tion de Paris chez Lacour en 184958 
et chez Hinzelin à Nancy en 184859 sont stric te ment iden tiques.
(54) Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, La Nou velle reli gion des hon nêtes gens, ou le Nou veau 
caté chisme fran çais en quarante- huit articles, des Devoirs des Citoyens envers la patrie, ceux des Ser -
vi teurs, des Maîtres, des époux, des Enfans ; Ouvrage indis pen sable à tous les citoyens et dans lequel 
on explique les droits de l’Homme et ce que c’est que la liberté, Paris, Sétier, 1832, 8 p.
(55) Id., Le Nou veau caté chisme fran çais, conte nant les devoirs des citoyens envers la 
patrie ; ceux des époux, des maîtres et des ser vi teurs, ouvrage indis pen sable à tout citoyen fran çais 
dans lequel on explique ce que c’est que la liberté, Paris, Lottin de Saint- Germain, 1846, 8 p.
(56) Id., Caté chisme civique, Nevers, Brulfert, 1880, in- folio.
(57) Id., Étoile du bon citoyen. Caté chisme répu bli cain, par nos défen seurs patrio tiques de 
1889, Rouen, Lecerf, 1889, in- folio.
(58) Id., Caté chisme répu bli cain, ou prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique 
uni ver selle, à l’usage de tous les peuples, Paris, Lacour, 1849, in- folio.
(59) Id., Caté chisme répu bli cain, ou Prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique 
uni ver selle, à l’usage de tous les peuples, Nancy, Hinzelin, 1848, in- folio.
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Illus tra tion 6 : Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Caté chisme répu bli cain, ou 
Prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique uni ver selle, à l’usage 
de tous les peuples, Nancy, Hinzelin, 1848, In- folio. Ouvrage conservé à 
la BNF et numé risé sur le site Gallica.
Avec la Seconde Répu blique commence une nou velle vie édi to -
riale pour le Caté chisme républicain, philosophique et moral puisqu’il 
est réédité 10 fois en 1848 et 3 fois en 1849. Cette re décou verte du texte 
s’insère dans un contexte d’explo sion édi to riale liée en par ti cu lier à 
l’ins tau ra tion du suf frage uni ver sel comme en témoignent les très nom -
breux caté chismes élec to raux qui sont alors écrits. La forme même du 
caté chisme poli tique est sti mu lée par le contexte de fusion, certes éphé -
mère, des tra di tions répu bli caine et chré tienne. En 1848 réap pa raissent 
les termes « Répu blique » et « Répu bli cains » dont l’usage était inter dit 
depuis 1835. C’est à cette date que refait sur face le texte ori gi nal. Il existe 
ainsi une édi tion faite à Toul dès mars 184860 qui est une véri table réim pres -
(60) Id., Devoirs du citoyen, ou Prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique répu bli -
caine, par La Chabeaussière, suivi des Chants et Hymnes répu bli cains, Toul, Veuve Bastien, 1848, 24 p.
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sion de la troi sième édi tion, celle de du Pont en l’an V61. Mais en paral lèle 
conti nuent d’être édi tées des ver sions des années 1830 épu rées de toute 
men tion à la Répu blique comme par exemple la ver sion imprimée par 
C. Paillart à Abbeville en 1849 dont le titre est : Le nou veau caté chisme 
fran çais, conte nant les devoirs des citoyens envers la patrie, ceux des 
époux, des maîtres et des ser vi teurs, ouvrage indis pen sable à tout citoyen 
fran çais, dans lequel on explique ce que c’est que la LIBERTÉ62. La Seconde 
Répu blique s’est donc tra duite par une réap pa ri tion et une réécri ture du 
texte ori gi nal qui a abouti à la coexis tence de ver sions dif fé rentes ; phé no -
mène qui conti nue sous la Troi sième Répu blique.
Avec les années 1870 se pro fi le ainsi une troi sième « vie » de 
l’ouvrage de La Chabeaussière puisque s’ouvre alors une période de réédi -
tion affi r mée et reven di quée d’un docu ment patri mo nial, der nière incar -
na tion de ce texte. Ainsi, une édi tion lyon naise de 1871 chez Conchon 
porte le titre de Caté chisme répu bli cain, d’après l’ori gi nal de l’an IV 
de la Répu blique fran çaise63, ver sion d’ailleurs réédi tée à l’iden tique en 
187364. Une édi tion pari sienne de 1875 porte le titre de Caté chisme répu -
bli cain (1793)65. Pour les édi teurs (qui sont main te nant iden ti fi és comme 
par exemple dans l’édi tion de 1873), l’ouvrage révèle un passé révo lu tion -
naire glo rieux tout en pré sen tant des idées actuelles. Voici en effet l’intro -
duc tion de l’édi tion faite à Lyon en 1871 :
« Intro duc tion : Ce caté chisme très rare a été réim primé fi dè le ment 
d’après l’ori gi nal remon tant à la fi n du siècle der nier, c’est à dire en 
l’An IV de la Répu blique fran çaise. Nous avons pensé être utile à nos 
conci toyens, en livrant à la publi cité les doc trines très natu relles conte -
nues dans cette bro chure. Il serait beau, de nos jours, de voir mettre en 
pra tique ces heu reuses maximes de nos pères. Lyon, le 2 février 1871, 
J.B »66.
(61) Id., Caté chisme fran çais ou prin cipes de phi lo sophie, de morale et de poli tique répu -
bli caine, à l’usage des écoles pri maires. Par La Chabeaussière. Troi sième édi tion, Paris, du Pont, 
an V, 15 p.
(62) Id., Le nou veau caté chisme fran çais, conte nant les devoirs des citoyens envers Dieu et 
envers la patrie ; ceux des ser vi teurs, des maîtres, des époux. Ouvrage indis pen sable à tous les citoyens 
Fran çais. Et dans lequel on explique ce que c’est que la Liberté, Abbeville, Paillart, 1849, 4 p.
(63) Id., Caté chisme répu bli cain d’après l’ori gi nal de l’an IV de la Répu blique fran çaise, 
Lyon, Conchon, 1871, 24 p.
(64) Id., Caté chisme répu bli cain d’après l’ori gi nal de l’an IV de la Répu blique fran çaise, 
par E. Laudera (de l’Hérault), Lyon, Conchon, 1873, 24 p.
(65) Id., Le Caté chisme répu bli cain (1793), Paris, Impri merie Nou velle, 1875, 16 p.




Illus tra tion 7 : Auguste LA CHABEAUSSIÈRE, Caté chisme répu bli cain 
d’après l’ori gi nal de l’an IV de la Répu blique fran çaise, Lyon, Conchon, 
1871, 24 p. Ouvrage conservé à la BNF et numé risé sur le site Gallica.
L’héri tage révo lu tion naire est aussi mis en valeur par l’exhu ma -
tion des déci sions offi  cielles prises pen dant la Révo lu tion à pro pos de cet 
ouvrage puisque l’édi teur a repro duit scru pu leu se ment l’extrait de la déci -
sion du jury en l’an IV, tel qu’il appa rais sait dans les nom breuses édi tions 
de l’an V ou de l’an VI.
Tou te fois, comme sous la Seconde Répu blique, deux ten dances 
contra dic toires se ren contrent : l’affi r ma tion de l’authen ti cité d’un docu -
ment his to rique et la réécri ture du texte ori gi nal. Le sta tut du texte n’est 
donc pas clai re ment arrêté. Dans l’édi tion pari sienne de 187567, la forme 
est proche des édi tions de 1871 et 1873 mais le contenu a été épuré à 
la fois des élé ments qui ne dataient pas de la Révo lu tion mais aussi des 
(67) Id., Le Caté chisme répu bli cain (1793), op. cit.
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réfé rences à des déci sions offi  cielles pas sées. De plus, les der nières réécri -
tures repé rées sont liées à l’ins tau ra tion de la laï cité. En effet l’édi tion de 
1882, datée de la même année que la loi Ferry sur la neu tra lité de l’ensei -
gne ment, a été faite par la Librai rie des écoles laïques et ne comporte plus 
aucune men tion à Dieu ou à l’âme. L’édi teur a aussi modi fi é le pre mier 
vers du qua train sur la liberté (nous avons vu qu’il s’agis sait d’un des qua -
trains les plus sen sibles) en l’expur geant de sa réfé rence à Dieu d’une part 
et en insis tant d’autre part sur le legs de la Révo lu tion fran çaise :
« Ques tion 29 : Qu’est ce que la liberté ?
Du grand quatre- vingt-neuf c’est le plus bel ouvrage […] »68.
Les édi tions de 1882 et de 189369 comportent toutes deux la men -
tion « à l’usage des écoles » dans leur titre. Le Caté chisme répu bli cain 
phi lo sophique et moral a retrouvé le sta tut qu’il avait acquis à par tir de 
l’an II et sur tout de l’an IV, celui d’un manuel sco laire des tiné avant tout 
à une uti li sation dans les écoles pri maires. L’édi tion de 1893 est tou te -
fois for te ment liée à la re décou verte de docu ments his to riques dans le 
contexte du Cen te naire de la Révo lu tion fran çaise. En effet, le caté chisme 
de La Chabeaussière fait désor mais par tie du patri moine révo lu tion naire 
et répu bli cain et à ce titre il est ana lysé en 1882 par un auteur catho lique, 
Eusèbe Cléante. Il écrit un article pour s’oppo ser à la loi Ferry du 28 mars 
1882 de laï ci sa tion de l’ensei gne ment et cite donc le Caté chisme répu -
bli cain, phi lo sophique et moral, sym bole à ses yeux des dan gers d’une 
« morale sans dieu » :
« Tel est le résumé, en 55 articles, de ce caté chisme qui devrait faire 
de la jeu nesse répu bli caine le modèle et le rem part de toutes les ver tus. 
Son carac tère de morale pure ment humaine, où la Divi nité n’inter vient 
que pour la forme et l’éti quette du lan gage, le frap pait d’une sté ri lité anti -
ci pée. Il fut cepen dant le livre élé men taire des écoles pri maires, en compa -
gnie du Recueil de Léo nard Bour don, depuis son cou ron ne ment par le 
conseil des Anciens, jusqu’aux pre mières années du Consu lat »70.
(68) Id., Le Caté chisme natio nal à l’usage des écoles laïques, par La Chabeaussière, Paris, 
Librai rie des écoles laïques, 1882, 16 p.
(69) Id., Caté chisme fran çais à l’usage des écoles pri maires, réim pres sion d’un docu ment 
rare admi nis tra tif du dépar te ment de la Gironde, honoré d’une sous crip tion du Ministre de l’Ins truc -
tion publique et des Beaux- Arts, Bor deaux, Gounouilhou, 1893, 17 p.
(70) Eusèbe CLEANTE, Morale et caté chisme révo lu tion naire. Extrait de la Revue du monde 
catho lique, Société géné rale de librai rie catho lique, Paris, 1880, p. 36.
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Un autre auteur, Paul Beurdeley consacre en 1893 un ouvrage 
aux caté chismes révo lu tion naires pour insis ter au contraire sur l’impor -
tance de l’exis tence d’une morale indé pen dante de la reli gion ensei gnée 
à l’école depuis 1882. Il men tionne d’ailleurs la réédi tion en 1893 du 
caté chisme. L’ouvrage de La Chabeaussière est cité en exemple bien que 
le juge ment de l’auteur soit par ti cu liè re ment néga tif :
« La répu ta tion de cet ouvrage écrit en vers et qui se compose de 
55 qua trains dans le genre de ceux de Pibrac nous paraît un peu usur pée. 
Il est rédigé en vers fran çais d’un style médiocre et par fois obs cur. La pen -
sée est hon nête, assez modé rée, et tou jours banale »71.
Il est frap pant de voir que, même chez cet auteur répu bli cain, l’héri -
tage péda go gique de la catéchèse reli gieuse n’est plus assumé contrai re ment 
à ce que nous avons vu pour les auteurs révo lu tion naires de caté chismes 
poli tiques. En effet, cette péda go gie poli tique n’est plus en phase avec le 
pro jet de poli ti sation répu bli caine, ce qui explique la dis pa ri tion pro gres sive 
de ce genre de la lit té ra ture poli tique au tour nant du siècle.
*
Jean Hébrard a publié dans le Dic tion naire cri tique de la Répu -
blique un article inti tulé « Le Livre » et dans lequel il explique, en par -
lant de la récom pense reçue par le caté chisme de La Chabeaussière en 
l’an IV, que « la Répu blique n’a peut- être pas tota le ment réussi son pre -
mier livre »72. Cela n’est pas sans rap pe ler le juge ment de Paul Beurdeley 
en 1893, comme si ce caté chisme poli tique ne pou vait être oublié compte-
 tenu de son sta tut de manuel offi  ciel de la Pre mière Répu blique, bien 
qu’il soit gênant d’en évo quer la forme et le contenu. Pour tant, ce texte 
a connu 82 édi tions sur un siècle et a eu au moins trois « vies » : manuel 
offi  ciel de la Pre mière répu blique, texte de combat répu bli cain depuis 
les années 1830 jusqu’à la Seconde Répu blique et élé ment du patri moine 
révo lu tion naire pour les répu bli cains de la Troi sième Répu blique. L’échec 
ne paraît pas si évident à l’aune de la lon gé vité édi to riale de cet ouvrage.
Le suc cès du Caté chisme répu bli cain, phi lo sophique et moral 
s’explique par sa très grande mal léa bi lité aussi bien for melle que tex -
(71) Paul BEURDELEY, Les caté chismes révo lu tion naires. Etude his to rique et péda go gique 
sur la morale civique, Paris, Fischbacher, 1893, p. 65.
(72) Jean HÉBRARD, « Le Livre », dans Vincent DUCLERT, Christophe PROCHASSON (dir.) Dic -
tion naire cri tique de la Répu blique, Paris, Flammarion, 2002, p. 919.
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tuelle. C’est son carac tère poly morphe et par consé quent la diver sité de 
ses incar na tions et de ses récep tions qui explique son excep tion nelle lon -
gé vité, comparée à celle de l’ensemble du cor pus de caté chismes poli -
tiques. De plus, cet ouvrage a été jusqu’aux années 1880-1890 en phase 
avec un état de la péda go gie poli tique. Le fait qu’il ait renoué avec la plus 
clas sique des tra di tions (forme caté chis tique, uti li sation du qua train) a été 
la clé de son suc cès. Le caté chisme poli tique a ainsi été genre poli tique 
majeur (en par ti cu lier pour les répu bli cains), et celui de La Chabeaussière 
a sans doute incarné pour de nom breux hommes du XIXe siècle ce genre 
lit té raire.
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